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O 
ctobre, mois missionnaire par excellence ! Toute l'Église vibre et se réveille, en reconnais-
sant encore une fois sa profonde racine missionnaire. Le pape François, à travers son mes-
sage pour la Journée Missionnaire Mondiale 2017 nous rappelle aussi le chemin synodal de 

la jeunesse que nous parcourons déjà ensemble: « Les jeunes sont l'espoir de la mission. La per-
sonne de Jésus et la Bonne Nouvelle proclamée par lui continuent de fasciner beaucoup de 
jeunes » (n. 8). Cette fascination  nous l'avons vue et constatée au Valdocco dans le visage de 
chacun des jeunes Salésiens du monde entier, membres de la 148ème Expédition Missionnaire ré-
cemment envoyée. Nous l'avons aussi admirée dans de nombreuses Provinces du monde entier, en 
voyant le courage et l'enthousiasme de tant de jeunes qui offrent à Dieu et au monde un temps 
généreux de leur vie dans    l'expérience du Volontariat Missionnaire Salésien. Notre responsabilité 
missionnaire commune, conclut le pape François, a besoin de la « riche imagination et de la créa-

tivité des jeunes » (n. 8). Voilà, ce 
sont les jeunes qui renouvellent l'es-
prit missionnaire dans nos maisons et 
provinces. Laissons-nous maintenir 
éveillés par eux ! 

 
D. Guillermo Basañes SDB 

Conseiller pour les missions 

En ce   
          mois     

missionnaire d’octobre 
nous encourageons à ce que 

soit connu le message du saint Père. 
Nous n’en partageons que quelques phrases, pour  
raison de place: 

« Cette Journée nous invite à réfléchir à nouveau sur 
la mission au cœur de la foi chrétienne. En effet, 
l’Eglise est missionnaire par nature. Si ce n’était pas 
le cas, elle ne serait plus l’Eglise du Christ mais une 
association parmi tant d’autres qui, bien vite, finirait 
par épuiser son but et disparaître. C’est pourquoi nous 
sommes invités à nous poser un certain nombre de 
questions qui touchent notre identité chrétienne 
même et nos responsabilités de croyants dans un 
monde confus par tant d’illusions, blessé par de 
grandes frustrations et lacéré par de nombreuses 
guerres fratricides qui frappent injustement les      
innocents en particulier. Quel est le fondement de la 
mission ? Quel est le cœur de la mission ? Quelles sont 
les attitudes vitales de la mission ? 
La mission de l’Eglise, destinée à tous les hommes de 
bonne volonté, est fondée sur le pouvoir transforma-
teur de l’Evangile. L’Evangile est une Bonne Nouvelle 
qui porte en soi une joie contagieuse parce qu’il con-
tient et offre une vie nouvelle : celle du Christ ressus-
cité qui, en communiquant son Esprit vivifiant, de-
vient Chemin, Vérité et Vie pour nous (cf. Jn 14, 6). Il 
est le Chemin qui nous invite à Le suivre avec        
confiance et courage. En suivant Jésus comme notre 
Chemin, nous faisons l’expérience de la Vérité et nous 
recevons sa Vie, qui est pleine communion avec Dieu 

le Père dans la force de   l’Esprit Saint, nous rend 
libre de toute forme d’égoïsme et se trouve être 
source de créativité dans l’amour. 
La mission de l’Eglise n’est donc pas la diffusion 
d’une idéologie religieuse et pas même la         
proposition d’une éthique sublime. De nombreux 
mouvements de par le monde savent produire des 
idéaux élevés ou des expressions éthiques         
remarquables. Par le biais de la mission de l’Eglise, 
c’est Jésus Christ qui continue à évangéliser et à 

agir, et par suite elle   représente le kairos, le temps     
propice au salut dans l’histoire. Par l’intermédiaire de 
la proclamation de l’Evangile, Jésus devient toujours 
à nouveau notre contemporain, afin que ceux qui   
l’accueillent avec foi et amour fassent l’expérience 
de la force transformatrice de son Esprit de Ressuscité 
qui féconde l’être humain et la Création comme le 
fait la pluie avec la terre. 
Grâce à Dieu, les expériences significatives            
témoignant de la force transformatrice  de l’Evangile 
ne manquent pas non plus. Je pense au geste de cet 
étudiant Dinka qui, au prix de sa propre vie, protège 
un étudiant de la tribu Nuer destiné à être tué. Et 
nous pouvons également penser aux nombreux, aux 
innombrables témoignages de la manière dont    
l’Evangile aide à surmonter les fermetures, les      
conflits, le racisme, le tribalisme en promouvant    
partout et entre tous la réconciliation, la fraternité et 
le partage. 
Les jeunes représentent l’espérance de la mission. La 
personne de Jésus et la Bonne Nouvelle qu’il proclame 
continuent à fasciner de nombreux jeunes. Ils      
cherchent des parcours au travers desquels mettre en 
œuvre le courage et les élans du cœur au service de 
l’humanité. « Nombreux sont les jeunes qui offrent 
leur aide solidaire face aux maux du monde et entre-
prennent différentes formes de militance et de volon-
tariat. Qu’il est beau que des jeunes soient “pèlerins 
de la foi”, heureux de porter Jésus dans chaque rue, 
sur chaque place, dans chaque coin de la terre ! » 
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Intention Missionaire Salésien 

La formation professionnelle est une des contributions les plus caractéristiques, pour 
lesquelles les Salésiens sont connus et appréciés dans le monde entier. Elle        
continue à être aujourd'hui une priorité de la Pastorale des Jeunes : cheminer avec 
les jeunes et les éduquer en vue de s'insérer dans le monde du travail. Cette        
précieuse mission demande de notre part la compétence professionnelle, la sagesse 
éducative et l’audace évangélisatrice afin de donner une réponse significative aux 
défis toujours nouveaux du monde du travail. 

 Témoignage de Sainteté Missionnaire Salésien 
P. Pierluigi Cameroni SDB, Postulateur Général pour les Causes des Saints 

  
La bienheureuse Maria Troncatti (1883-1969), Fille de Marie Auxiliatrice et grande mis-
sionnaire dans la forêt amazonienne parmi les Shuar de l'Équateur, dédiée avec une grande 
ténacité à la promotion de la femme et la formation de mariages libres. Lorsqu’elle annonça 
qu'on avait célébré, pour la première fois dans la forêt, un mariage chrétien, où pour la pre-
mière fois les époux, les deux de race Shuar, avaient fait un choix libre, non préétabli par 
les parents, ce fut pour elle une grande joie et elle écrivit dans une lettre : « Nous sommes 
ici toutes pour eux : pour le grand et le petit, pour le malade, pour le sauvage et pour le 
civilisé ».  

En  ces jours-ci à Rome, nous avons célébré avec joie la libération de notre confrère         
missionnaire, don Thomas Uzhunnalil, qui a été séquestré au Yémen depuis le 4 mars 2016  

 jusqu’au mois de septembre de cette année. Comme tous le savent, il a eu une rencontre    
émouvante avec le pape et notre Recteur Majeur. 

Malgré son corps fatigué et ses 30 kilos de moins, il nous a communiqué son expérience 
avec une grande paix et sérénité. Le groupe des missionnaires qui suivent le cours 

de formation  permanente à Rome l’ont également rencontré. Il nous a laissé 
quelques traits  d’intériorité apostolique. 

La première chose qu’il a demandée en arrivant à Rome a été le sacrement 
de la Réconciliation. Cela lui pesait d’avoir été 18 mois sans ce don. 

Il récitait la prière eucharistique chaque jour de mémoire, puisqu’il ne 
pouvait la célébrer sacramentellement.  En fait,  il faisait de sa croix 
une Eucharistie continue. 

Il ne pouvait ni lire, ni se promener, seulement penser… une pen-
sée qui devenait prière continue pour l'Église, la Congrégation, 

les jeunes, les sœurs tuées, sa mission au Yémen, le Saint-Père et 
même pour ses ravisseurs… Cela nous rappelle Paul qui nous    ex-
horte : « Priez sans cesse » 

Le secret de la sérénité avec laquelle il a vécu sa captivité fut la 
pleine soumission à la volonté de Dieu. Il disait qu'après avoir 
mis complètement sa vie dans les mains de Dieu pour faire sa 

volonté, il  a senti une grande paix, ce qui lui a permis de dormir chaque nuit dans une grande sérénité. Une 
telle conformation à la volonté divine n'est pas juste une offrande intérieure, elle est le fruit de l'obéissance à 
la Congrégation qui lui avait demandé le difficile service   d'aller au Yémen. Selon lui, lorsque l'obéissance se 
vit  comme une réponse à la volonté de Dieu, elle est la source de sérénité et de paix.  

Être témoin du Christ. Quand il a été face au commando islamiste,  ils lui ont demandé, sous la menace des mi-
traillettes, s'il était musulman, et il a dit « Je suis chrétien ». 

Que ce soit dans le dialogue personnel ou dans les conférences, il manifestait une grande attitude de pardon. 
Certes il conservait la profonde douleur du meurtre de ses sœurs, mais il ne nourrissait  dans son coeur ni 
haine ni rancune. Il parlait avec respect de ses ravisseurs. 

La conviction que dans le projet de Dieu chacun a sa mission particulière. Chacun est appelé à une seule et unique 
mission. 

Le sens de gratitude était constant dans son discours. Gratitude envers Dieu pour le vécu et la libération, gratitude 
envers la Vierge Auxiliatrice qu’il a senti très proche, gratitude envers  l'Église, envers la Congrégation, envers 
chaque chrétien qui a offert ses prières et sacrifices pour sa libération. Nombreux sont les témoignages de 
simples fidèles qui, quotidiennement, dans tous les continents offraient pour lui des prières et des sacrifices.  

 Nous demandons au Seigneur qu’il continue à envoyer pour sa moisson, si abondante, plus de missionnaires 
dont le cœur palpite au rythme du sien. 

           Don Martín Lasarte sdb 

La formation professionnelle est une des contributions les plus caractéristiques, 
pour lesquelles les Salésiens sont connus et appréciés dans le monde entier.  

 Don Thomas Uzhunnalil nous enseigne l’expérience de l’intériorité apostolique 

Pour les salésiens dans les centres de formation professionnelle  


